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LES TABLES AUX MIRACLES DANS LA PEINTURE DE NIKOS OIKONOMIDIS
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Tout semble normal, mais tout est illuminé par l'absurde et le quotidien. Vraiment, quel microcosme là-haut. Comme un
quai d’où partent les navires. Huiles, acryliques. Couleurs: toujours le bleu (mais plus particulièrement ici le bleu outremer).
Ombre, senois et mordoré. Sépia. En ombre le tableau devient une parcelle de terre qui est prête à semer. Rouge de
cadmium et rouge vermillon. Un paysage sur la vieille table en bois. Le paysage joue aussi le rôle de nappe. Ailleurs, une
table ovale où des filles jouent aux cartes après le bain de mer.  Sur la table à manger,  tout et  prêt et  nous attendons les
convives. Caché sous la table, le chien dort. L’ancienne table de famille. Là-dessus des papiers, un paquet de cigarettes «
Santé » et une lettre non livrée adessée à une certaine Marie. On entend les pas du père. Table métallique sur la terrasse:
avec un petit café, un verre d'eau et un paquet de cigarettes « Assos » qui vient du passé. Le passé se mêle avec les couleurs
et soupire. On entend une conversation à voix basse. Une jeune fille rit. L’été avec des meubles en plastique (table et
chaises) et un bleu innocent. Le soleil et la lumière jouent avec la monotonie du bleu et vient un ton de la peur en quivre.
Par là une ancienne table en fonte sur un fond aux couleurs sépia et bleu outremer et orange en train de jouer avec le
temps. La couleur senois brûlé voudrait et pourrait parler. En fait, comment est-ce qu’on peint l'eau glacée? Et la grande
chaleur de Juillet? Encore une table en plastique avec des traces d’un repas et des conversations. Et l’autre table vide. Avec
des points d’interrogation. La table du peintre avec des brosses, du rêve, de l’aphérèse. Une autre table: avec des livres, des
idées et du silence. Une table pastel à l'huile avec des petites voix de gens. La mer se lève partout et entre dans les maisons.
Le bleu domine. Une Gauloise attend ta main. La table a la couleur de la chair et parle avec le jaune-rouge de Naples. Ici on
étudie et multiplie la table en tant qu’objet utilitaire.
Je ne vois pas de gens, mais ils sont présents de tant de manières et de couleurs. En fait, ces œuvres de Nikos Oikonomidis
sont des natures mortes. L'homme regarde les tableaux de l'intérieur du panneau et participe. L'exposition pourrait être
appelée « L'homme et la table ». La table où nous sommes assis, nous mangeons, nos bricolons, nous parlons. La table: du
chassé, du bon bourgeois, du rêveur, de l'amoureux. La table: du meurtrier, du prisonnier. La table: de l'architecte, du poète,
de l’acteur. La table: du mouchard, de l'exilé, du soldat. La table: de la jeune fille. La mémoire, telle une bête sauvage, la
mer, comme dans les tableaux d’ Oikonomidis : elle degage des gens noyés, des vivants et des couleurs.

Yannis Kontos, Novembre 2007 - Janvier 2008























NIKOS OIKONOMIDIS
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Né au Pirée  en 1953.A étudié la peinture à l’atelier de G. Voyatzis et en Angleterre (Bristol et Londres – Slade School of Fine
Arts). Jusqu'à présent, il a présenté les unités d’œuvres suivantes, dans des expositions individuelles :

1988 Paysages d’Athènes Chrysothemis
1990 Paysages d’Athènes Zalokosta 7
1995 Objets – Intérieurs Chrysothemis
1995 Objets – Intérieurs Aithousa Technis N. Psychikou
1999 « Histoires » Humaines Agathi
2000 « Histoires » Humaines Selini
2003 Paysages de Poros Hatzopouleios Bibliothèque Municipale de Poros
2003 Paysages d’Etoliko Sofat, Etoliko
2004 Le silence bleu Chrysothemis
2007 Mont Athos-Nauplie-Constantinople Chrysothemis
2008 « De table » Peritechnon
2009 Correlations Theorema, Bruxelles

Entretemps, il a exposé ses œuvres au Chypre, Galerie Argo, Nicosie 1998 et en Angleterre, Art Garden Gallery, Bristol 2001.
Il a participé dans plusieurs expositions collectives, dont :
1993 Art Athina I
2001 Mois des Arts Figuratifs, Municipalité d’Athènes et EETE, Gazi
2002 Six peintres « parlent » avec I. M. Panagiotopoulos, Peritechnon, Athènes
2002 Ministère de la Mer Égée et revue « Lexi », Mytilini
2004 Les peintures unissent le monde, « Ésope », Municipalité de Halandri, Gare de Métro de Halandri
2005     Hommage à N. Kavvadias, Chrysothemis

En  Novembre  1999,  le  Centre  Culturel  «  Aetopouleio  »  de  la  Municipalité  de  Halandri  lui  a  rendu  hommage  avec  une
manifestation dédiée à son œuvre de peintre.




